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Nous avons encore beaucoup d’actions 
à poser, beaucoup de combat à mener 
pour atteindre les objectifs que nous nous 
sommes fixés. Toutefois, nous sommes 
convaincus, qu’ensemble, nous y par-
viendrons.
Pour l’heure, nous vous souhaitons de 
très bonnes vacances et nous vous don-
nons rendez-vous au mois d’octobre.

Comme dans toutes les familles ga-
bonaises, c’est la rentrée à la Fon-

dation SBO. Tandis que les élèves, frin-
gants dans leurs beaux uniformes tout 
neufs, ont repris le chemin de l’école, la 
Fondation a repris son bâton de pèlerin 
pour aider nos jeunes bénéficiaires de la 
Bourse Ozavino, leaders de demain, à se 
construire avant de revenir nous aider à 
bâtir le Gabon. 

David, Yéléna, Anne-Laure et Marie-Lys,  
nos quatre nouveaux boursiers Ozavino 
cuvée 2014, ont pris chacun leur route 
vers de nouveaux challenges, avec en-
thousiasme mais conscients de la chance 
qui leur est offerte et de la responsabilité 
qui leur incombe : être les dignes repré-
sentants d’une jeunesse gabonaise dyna-
mique, entreprenante dans un esprit de 
solidarité et d’éthique. C’est donc avec 
beaucoup de plaisir et la certitude que la 
famille Ozavino va s’agrandissant, que 
nous avons ouvert le 03 novembre les ins-
criptions pour la 3ème édition !

Les mineurs détenus à  la prison centrale 
de Libreville  ont, eux aussi, à l’image des 
autres jeunes de la République,  commen-
cé vaillamment leur année scolaire 2014-
2015.
Nous avons voulu les encourager et 
c’est dans deux salles de classe refaites 
à neuf et entièrement équipées que nos 
jeunes apprenants ont débuté leur an-
née. 

C’est également en rose que la Fonda-
tion SBO a décidé de commencer ce joli 
mois d’octobre en mettant à l’honneur les 
Gabonaises, socles de la cellule familiale 
et de notre nation : du 06 au 31 octobre 
dernier, la première édition gabonaise « 
d’Octobre Rose » s’est transformée en 
une grande campagne de sensibilisation 
pour le dépistage précoce des cancers fé-
minins sous le slogan «  Les cancers fé-
minins, parlez-en aux femmes que vous 
aimez ! ». 

De Libreville à Owendo, de Melen à 
Akanda en passant par Kango, Ntoum 
et Cocobeach, les femmes et les jeunes 
filles, telles une vague rose, ont afflué 

nombreuses dans les unités de détection 
précoce pour se faire examiner.

Bien plus, cette campagne «  Octobre 
Rose », relayée par l’ensemble des mé-
dias,  a sensibilisé sur le fait que le cancer 
n’est pas une fatalité : dépisté à temps, il 
se soigne, notre pays s’étant doté de struc-
tures performantes avec des profession-
nels de santé compétents et déterminés. 
Mais la FondationSBO n’en a pas oublié 
pour autant ses autres projets.  

Après une pause au mois d’août, notre 
caravane Solidarité handicap a re-
pris sa route dans les provinces de 
l’Ogooué-Maritime, de l’Ogooué-Ivin-
do et du Woleu-Ntem.

Dans quelques jours, notre équipe ter-
minera son périple avec les familles du 
Haut-Ogooué et de l’Ogooué-Lolo.

Belle rentrée, donc, s’il en est, dont les 
réalisations concrètes suscitent le désir de 
se battre pour les réalisations futures. Et 
c’est peut-être cela, voir la vie en rose…

Agir contre 
Le Cancer

Ashnath, 6 ans dans son 1er fauteuil roulant.

Cours dans une salle de classe renovée.

Volontaires et l’équipe médicale du centre de 
London.

Et si on voyait la vie en rose?
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Journées de sensibilisation durant otobre rose.

Agir contre 
Le Cancer

Pour la 21ème année consécutive, le 
mois d’octobre est dédié à travers le 

monde à la sensibilisation aux cancers 
féminins et plus spécialement au dépis-
tage du cancer du sein. Des événements, 
des campagnes de communication sont 
organisés tout au long de ce « mois rose 
» afin de mobiliser les populations en ré-
affirmant les enjeux et les bénéfices du 
dépistage précoce ainsi qu’en soutenant 
le personnel de santé dans leur rôle d’in-
formation et de prise en charge de leurs 
patientes. 

Parce que notre combat contre le can-
cer est l’une de nos priorités, la Fonda-
tionSBO a, pour la première fois au Ga-
bon, souhaité développer le concept d’ 
« octobre rose » en mettant l’accent sur 
l’importance de la détection précoce des 
deux cancers les plus meurtriers dans 
notre pays : les cancers du sein et du col 
de l’utérus, sur lesquels la FondationSBO 

s’est focalisée dès la mise en place de son 
programme Agir contre le cancer, aussi 
bien dans la formation du personnel médi-
cal que dans l’équipement des structures 
hospitalières.

Octobre rose 1ère édition :
« Les cancers féminins, parlez-en 
aux femmes que vous aimez ! » 

C’est avec ce slogan que la Fondation 
SBO a lancé le 03 octobre dernier sa 
grande campagne de sensibilisation pour 
le dépistage précoce des cancers du col de 
l’utérus et du sein.

Cette 1ère édition visait plusieurs objec-
tifs : 
- parler du cancer, lever les tabous, dé-
noncer les stigmatisations ;
- informer de manière à susciter une 
mobilisation nationale contre cette pa-

thologie ;
- convaincre les femmes et les jeunes 
filles de l’importance de se faire dépis-
ter très tôt en insistant sur la gratuité 
de l’acte dans les structures publiques ;
- redonner confiance et espoir à ceux et 
celles que la maladie frappe d’une ma-
nière ou d’une autre 
- encourager le dialogue via le 14 55, la 
ligne gratuite et anonyme d’écoute et 
de conseil dédiée aux femmes.

Une mobilisation fantastique du per-
sonnel de santé !

Du 06 au 31 octobre, de nombreuses ac-
tivités ont été menées au niveau des 16 
structures dotées d’unités de Détection 
Précoce du Cancer du Sein et du Col 
(DPCSC) et dans les lieux publics les plus 
fréquentés par les femmes. « Les journées 
roses » ont constitué le point d’orgue de 
cette vaste campagne de sensibilisation 

Novembre



où chaque jour, une unité était mise à 
l’honneur pour une opération de dé-
pistage de masse. La participation des 
femmes a été immédiate et le person-
nel de santé a formidablement répon-
du présent ! Conseils, sensibilisation, 
dépistages, accompagnements des cas 
suspicieux, gynécologues, médecins, 
sages-femmes et infirmières ont été sur 
tous les fronts. Certains ont même pris 
l’initiative d’accompagner volontaire-
ment la caravane rose de la FSBO sur 
les routes de Ntoum, Kango et Coco-
beach !

Parallèlement à ces actions de terrain 
et de proximité menées avec l’énorme 
soutien de nos volontaires, une cam-
pagne de communication a été lancée 
au niveau national afin de conscientiser 
et encourager les femmes à se faire dé-
pister. 
La caravane mobile de sensibilisation, 
d’information et de conseil a sillonné 
Libreville et la province de l’Estuaire 
à la rencontre des populations pendant 
toute la durée de la campagne et le lan-
cement ‘du service cancer’ sur la ligne 
verte 1455 a permis à tout un chacun de 
bénéficier d’informations précises sur le 
sujet.

Je donne pour le cancer !

Dans le cadre de ce mois rose, la Fon-
dationSBO a initié avec le partenariat 
d’Airtel et Libertis une opération de le-
vée de fonds du 27 au 31 octobre sous le 
slogan ‘Il n’y a pas de petits dons, juste 
de grands cœurs !’
Cet appel à la solidarité nationale pour 
les malades du cancer dans notre pays 
a offert la possibilité à chacun d’entre 
nous de participer à la lutte contre le 
cancer à la hauteur qu’il le souhaitait 

tout en sensibilisant à la philosophie du 
don.
Ce premier Octobre rose a été pour 
nous, et nous l’espérons pour le Gabon, 
un réel succès, rempli d’amour, d’hu-
manité, de solidarité pour une maladie 
et des malades dont on parle encore bien 
trop peu.
Pendant ces quelques semaines, nous 
avons tous ensemble surfé sur cette 
belle vague rose de générosité pour le 
bien-être de toutes nos femmes et nous 
pouvons vous l’assurer, nous l’avons 
fait avec beaucoup d’émotion !

Agir contre 
Le Cancer

4 semaines de sensibilisation

39 716 personnes
	             sensibilisées

41 563 appels recus
		   sur la ligne 14 55

5 602 femmes examinées
	         dans 18 unités
                    de détection
                    précoce

414 femmes référées
              pour un diagnostic
              du cancer du col
              de l’utérus

169 femmes référées
              pour un diagnostic
              du cancer du sein



Agir contre 
Le Cancer

Dr Eyang Obame Elise
Directeur de l’hôpital régional Estuaire de Melen

Akana Audrey
29 ans, Elève.

Moucketou Joel
27 ans/ Gendarme/ Sans enfants

 Cette campagne est une 
bonne chose car elle va 
encourager les femmes à se 
faire dépister. Elles permet-
tra également une prise en 
charge rapide de celles qui 
seront détectées positives. »

Vous savez, c’est la femme qui contribue à la 
bonne marche de la famille. Lorsqu’elle est 
touchée, c’est toute la famille qui est paralysée. 
Aussi, en tant qu’homme nous devons inciter 
les femmes qui nous sommes proches à aller se 
dépister. ».

« Le dépistage se déroule très bien dans nos locaux. 
Nous avons recensé près de 300 femmes pour cette 
première journée et mis en place 5 postes de détec-
tion pour assurer la fluidité. Nous avons axé notre 
travail de sensibilisation sur les associations de la 
région en leur expliquant le bienfondé de cette ac-
tion. Nous encourageons toutes les femmes qui ont 

une vie sexuelle active à venir se faire dépister.

RENDEZ-VOUS
La mobilisation se poursuit,

participez à la course
#Lagabonaise le 29 novembre 
prochain et venez courir avec 

nous contre les cancers féminins! 
Ne ratez pas ce rendez-vous du 
partage, de la solidarité et de 

l’espoir!

«

«

«



Depuis sa création, la Fondation SBO 
pour la Famille  soutient avec une 

attention particulière les populations fra-
gilisées et en grande précarité, notamment 
les personnes  vivant avec un handicap 
moteur. Au sein de nos Initiatives pour 
la Solidarité, en accompagnement des 
Pouvoirs publics,   nous œuvrons pour 
que leurs conditions de vie et d’insertion 
sociale  s’améliorent de jour en jour dans 
notre pays. 

Notre objectif : permettre aux personnes 
souffrant d’un handicap moteur de se 
mouvoir en toute liberté. Un intérêt tout 
particulier est porté aux personnes actives 
et aux jeunes en âge d’être scolarisés.

La Fondation a distribué ces trois der-
nières années  plus de 600 fauteuils rou-
lants, manuels ou électriques, et  des scoo-
ters sur l’ensemble du territoire national. 

La caravane Solidarité Handicap sur 
les routes du Gabon

Depuis le mois de juin dernier, notre cara-
vane handicap sillonne les routes du Ga-
bon afin  d’une part de doter en matériel 
roulant et en déambulateurs  les personnes 
handicapées les plus démunies  et d’autre 
part d’assurer la  maintenance  du matériel 
déjà octroyé là où le besoin se fait sentir.
Ainsi, après avoir équipé 14 personnes en 
fauteuils  roulants manuels et 37 autres en 
déambulateurs dans la province de l’Es-
tuaire, nous étions fin juillet dans les pro-
vinces du Moyen Ogooué, de la Ngounié 
et de la Nyanga où notre équipe a pu satis-
faire petits et grands.
Début septembre, nous avons sillonné  les 
routes de l’Ogooué Maritime,  puis de 
l’Ogooué Ivindo et du Woleu Ntem. 
Au total, 72 personnes ont pu être équi-
pées et près de 100 réparations de matériel 
effectuées.
Au delà des bénéficiaires directs, ce sont  

des familles aidées et soutenues, des cen-
taines de personnes dont le quotidien a 
indéniablement changé.
Nous bouclerons notre circuit mi no-
vembre avec les provinces du Haut 
Ogooué et de l’Ogooué Lolo.

Toutes les 
Mamans Comptent
Solidarité
Handicap

9 provinces visitées

72 personnes équipées

100 réparations de
             matériel efféctuées

Bénéficiaires du programme Solidarité Handicap.



Journee Internationale des veuves

1 Baudelaire Charles, Petits poemes en prose ou le Spleen de Paris, 1862 /  2 Rapport statistique de l’Etude situation des femmes veuves au Gabon, 2011.

Toutes les 
Mamans Comptent
Journee
Internationale
des Veuves

Dans le cadre de ses Initiatives pour 
la Solidarité, la Fondation Sylvia 

Bongo Ondimba pour la Famille a mis en 
place dès 2011 le programme  Solidarité 
prison. 
En collaboration avec l’Association Arc 
en Ciel, ce programme a pour mission 
d’accompagner les mineurs incarcérés, 
mais surtout de les aider à réussir leur ré-
insertion sociale à leur sortie.  Pour cela 

la Fondation organise diverses activités 
éducatives au sein de l’établissement pé-
nitentiaire: cours d’alphabétisation, cours 
de français et de mathématiques,  sensi-
bilisation à la Sécurité routière,  stages 
diplômant de jardinage et maraîchage,  
préparation  à l’examen du CEPE…Tout 
en  s’investissant dans la prise en charge 

éducative et professionnelle de ces jeunes 
souvent issus de milieux défavorisés, la 
Fondation promeut  leur développement 
psychosocial et encourage leur réintégra-
tion au sein de leurs familles.

Reprise des cours le lundi 13 octobre 
2014

Pour cette nouvelle rentrée scolaire, la 
Fondation a financé la construction et 
l’équipement de deux nouvelles salles 
de classes, améliorant ainsi les conditions 

de scolarisation des  85 mineurs inscrits 
à ce programme. Agés de 14 à 19 ans, 
ils se répartissent en plusieurs groupes 
de niveaux pour renforcer leurs appren-
tissages, acquérir de nouvelles notions, 
s’initier à l’informatique. .
Une autre salle   a  été aménagée et équi-
pée à l’intention de l’équipe pédagogique, 
qui bénéficie ainsi d’un cadre propice 
pour se réunir et assurer une prise en 

charge efficiente  des élèves.

Vers une diversification de nos activités
  
 Des activités très variées attendent nos 
jeunes apprenants cette année.
 Outre les enseignements  traditionnel-
lement  dispensés, les mineurs détenus 
bénéficieront de formations aux premiers 
secours par la Croix Rouge. 

Novembre !

Le mois de novembre sera  marqué par 
la distribution des kits d’hygiène et d’ali-
mentation afin de soutenir la motivation 
des élèves et d’améliorer leur quotidien. 
Des séances de sensibilisation à la réin-
sertion familiale sont également prévues. 
Les familles, dont le rôle est primordial 
dans la reconstruction de ces enfants, 
seront  encouragées, par des activités di-
verses, à maintenir un dialogue constant 
avec ceux-ci.

Toutes les 
Mamans Comptent
Solidarité
Prison

 «C’est une école de la 2ème 
chance»

K.M. 16 ans

Mme Mensah, Vice-Présidente de la FSBO entretenant les mineurs incarcérés.



Toutes les 
Mamans Comptent
Solidarité
Prison

Décembre !

Décembre verra la mise en place de for-
mations, destinées au personnel péni-
tentiaire, sur la spécificité de la prise en 
charge des mineurs incarcérés. . 

Toutes ces activités participent  au pro-
cessus de reconstruction de ces jeunes en 
conflit avec la loi qui, dans une dignité 
retrouvée, tiendront leur place au sein de 
la société.

«Dehors je n’allais pas à l’école, 
ici avec les éducateurs on ap-

prend beaucoup.  Ça me plait.»
L.B. 14 ans

8

Salle de classe rénovée et équipée à la prison de Libreville.

Un cours dispensé aux jeunes mineurs incarcérés.



La Fondation SBO a lancé en avril 
2013, dans le cadre de ses « Initia-

tives pour les Jeunes »,  son programme 
Bourses Ozavino. La bourse d’honneur 
Ozavino (« honneur » en langue myéné) 
est attribuée aux élèves gabonais les plus 
talentueux qui se distinguent par l’excel-
lence de leurs résultats scolaires afin de 
leur permettre d’entrer dans les écoles 
et les universités les plus prestigieuses à 
l’échelle internationale.

Née du constat que trop peu d’étudiants 
nationaux intègrent les grandes écoles de 
renom à travers le monde, cette bourse 
leur permet d’envisager les études de leur 
choix sans aucun souci pécuniaire, dans 
l’établissement répondant le mieux à 
leurs aspirations intellectuelles et à leurs 
ambitions professionnelles en termes de 
compétitivité.

Notre devoir est d’accompagner cette 
jeunesse travailleuse, déterminée et ambi-
tieuse qui demain portera haut et fier les 
couleurs du Gabon et participera pleine-
ment à son développement.

La première édition de cette  bourse d’ex-
cellence  a vu récompenser deux jeunes 
gabonaises, Aude et Meïwen,  qui au-
jourd’hui poursuivent de brillantes études 
d’ingénieur, l’une en génie civil et l’autre 
en biologie.

Lorsque la famille Ozavino s’agran-
dit…
 
 Pour cette deuxième édition, les délibéra-
tions du jury en août dernier après étude 
minutieuse de chacun des dossiers au re-
gard des critères établis par la Fondation, 
ont retenu la candidature de quatre jeunes 
Gabonais, trois filles et un garçon.
  
Grâce à la bourse Ozavino, Yéléna s’est 
inscrite à la University College London 
de Londres où elle poursuit actuellement 
un double Bachelor en droit anglais et en 
droit allemand. Yéléna nourrit l’ambition 
d’entamer une carrière professionnelle 
spécialisée en droit international des 
sociétés avec pour atout spécifique ses 
connaissances linguistiques  (anglais, al-
lemand, français). 

La deuxième lauréate, Anne-Laure, a 
franchi en septembre dernier, les portes de 
l’INSA Lyon, une des plus grandes écoles 
publiques d’ingénieur en France. Après 
un parcours général de deux ans, elle en-
visage de s’orienter vers les biosciences et 
espère décrocher un diplôme d’ingénieur 
dans cette spécialité. 

Quant à Marie-Lys, elle vient d’entamer 
un Bachelor en génie civil à l’Ecole Poly-
technique Fédérale de Lausanne en Suisse 
pour devenir ingénieur. 

Enfin, le seul garçon de cette promotion, 
David, fréquente actuellement les classes 
préparatoires scientifiques au Lycée Na-
tional Léon Mba. Nous l’accompagnons 
afin qu’il puisse intégrer les  plus presti-
gieuses écoles d’ingénieurs.

Ces brillants élèves s’accordent sur un 
point : pour réussir, il faut se fixer des 
objectifs précis et ensuite travailler un 
maximum pour les atteindre ; il n’y a 
donc pas de secret ; derrière la réus-
site, il y a forcément le travail !

Toutes les 
Mamans Comptent
Toutes les 
Mamans Comptent
Bourse
Ozavino

Annie-Laure Dingalt, INSA LYON Yéléna Nguema, University College of London Marie Lys Edzang Pouzere, Ecole Polytechnique de Lausanne



Toutes les 
Mamans Comptent

Bourses Ozavino 3ème édition : 
Les inscriptions sont ouvertes !

Ca y est, la 3ème édition est lancée !
Les candidatures doivent impérativement 
être introduites avant le 31 mai 2015. 

Elles s’adressent à tout élève de natio-
nalité gabonaise, âgé de moins de vingt 
ans, régulièrement inscrit dans un éta-
blissement scolaire et dont la moyenne 
annuelle est au minimum de 16/20. 

Dans le cas des étudiants, ceux-ci 
doivent tout d’abord être titulaires d’un 
baccalauréat avec mention bien ou très 
bien, puis d’un diplôme universitaire 
ou être en deuxième année des classes  
préparatoires aux grandes écoles. 

Des critères très exigeants pour une prise 
en charge de nos boursiers tout aussi 
exigeante : frais de scolarité, soins de 
santé, hébergement, frais de vie, dotation 
en matériel informatique, voyage décou-
verte ou linguistique chaque année lors 
du parcours universitaire ! 

Comment s’inscrire?

1. Télécharge le formulaire  de parti-
cipation
- sur la page Facebook :
fondation SBO

- sur le site internet :
www.fondationsbo.org
   
2. Constitue ton dossier de candidature
- catégorie Lycéen
- catégorie Etudiant

3. Soumets le dossier complet
sous forme numérique à :
boursozavino@fondationsbo.org

Nous souhaitons bonne chance à tous les 
candidats et surtout une excellente année 
scolaire !

Toutes les 
Mamans Comptent
Bourse
Ozavino

Visuel campagne Bourse Ozavino, 3e Edition


